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LES CLOCHES DU CANTON DE GENEVE

A. Cahorn.

La description des cloches du canton de Geneve ne represente qu'une partie
d'un travail beaucoup plus important entrepris en 1886, en collaboration avec
M. JacquesMayor.il s'agissait de la monographic des cloches de l'ancien diocese de
Geneve 1. Par suite de diverses circonstances, ce travail ne fut pas poursuivi et resta
en portefeuille pendant de nombreuses annees. II ne comportait pas seulement le
texte des inscriptions, mais aussi des dessins et des moulages. Ces derniers sont actuel-
lement au Musee d'Art et d'Histoire.

Quelques-unes des cloches genevoises ont ete decrites plusieurs fois, notam-
ment Celles de la Catheclrale de St. Pierre, mais bon nombre d'autres sont restees

a peu pres ignorees, bien que presentant un reel interet. Malhenreusement, les rares
historiens qui se sont occupes de ce sujet, notamment Blavignac, en ont trop souvent
releve les inscriptions de fagon incomplete ou inexacte. Disons, ä leur decharge, que
les cloches sont generalement d'un acces difficile, mal eclairees, parfois salies par
l'huile et la poussiere. II faut alors proeeder ä un nettoyage minutieux pour parvenir
ä decbiffrer un mot ou reconnaitre une figure.

Les cloches anterieures a la Reforme sont an nombre de 17, clont 12 d'atees de

1420 ä 1532 et 5 sans date. A partir de la Reforme, le XVIe siecle n'est represente
que par une cloche de 1595, provenant du fort de Ste Catherine 2 (N° 26). Elle
rappelle, avec Celles provenant de Ballaison (N° 8) et d'Etrembieres (N° 19), le butin
fait par les Genevois au cours des guerres du XVIe siecle.

1 Voir J. Mayor : «Fragments d'archeologie genevoise», ß. S. H., t. II, livraison 1, p. 67.
2 Ce fort fut detruit les derniers jours de fan 1600,immediatement aprös sa prise par les troupes

do Henri IV. L.es Genevois reourent pour leur part quelques canons, 1500 livres de poudre, 600

boulets et quatre cloches. L'une d'elles appartenait aux religieux de l'abbaye de Pomier, qui en

solliciterent la restitution (R. C. 7 et 19 janvier 1601).
Le 2 mars suivant, les habitants de Saint-Gervais la demanderent pour leur temple, ce qui

leur fut accorde. Mais les religieux de Pomier reclamerent de nouveau le 3 juillet. Le 28 du meme
mois, Lesdiguieres etant intervenu en leur faveur, le Conseil les renvoie ä la Chambre des Comptes

pour qu'on leur en delivre une autre, celle demandee etant au clocher de Saint-Gervais.
Nous ne savons pas si la cloche en question est une des deux anciennes qui existent encore,

ou s'il s'agit de la plus grosse, refondue en 1786.
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Le moyen äge aimait beaucoup les cloches; on peut clone supposer que Geneve,

ville episcopale, en etait bien pourvue, malgre la grancle simplicity de ses edifices

religieux. La demolition des faubourgs entreprise en 1534 et les necessites de la
defense causerent la perte de Celles des eglises et des couvents supprimes. Le 11 mai

1535, on propose de prendre les cloches superflues de la ville. Gelle cle N. D. de Grace

fut utilisee pour remplacer une piece d'artillerie rompue a Peney L Graliffe (Geneve

historique et archeologique, I. 239) dit tres justement ä ce sujet:
« On en voulait surtout aux metaux Les ferrures des portes et des fenetres,

les cloches surtout etaient egalement recberchees. L'histoire du pillage, des translations,

du brisement et des transformations cle ces clernieres fournirait matiere a

un volume. On s'empara d'abord cle toutes Celles des couvents et cles chapelles de la
ville et de la banlieue, tant pour payer nos clettes que pour en faire des canons; puis
pendant la guerre de 1536, nos troupes eurent soin cl'apporter celles de tous les villages

cl'alentour ou elles mirent les pieds, cette fois non seulement a cause du metal,
mais pour empeeher l'ennemi de s'en servir comme tocsin. Malheureusement, on

prit celles des villages genevois aussi bien que des autres et, lorsqu'il fallut leur en
rendre au moins quelques-unes, on prefera clans plus d'une occasion les leur faire
racheter. Mais ce qui etait pis, e'etait la peine qu'avait le gouvernement a faire ren-
trer, meme contre indemnite, les cloches volees ou pillees par des particuliers, soit
sur territoire genevois, soit en pays ennemi.» Galiffe ajoute en note: «Baudichon
cle la Maisonneuve, capitaine general, ne retenait pas moins de neuf de ces cloches,
qu'il refusait insolemment de restituer ä la ville.» Bauclichon n'etait sans cloute pas
le seid dans ce cas, puisque le Ier fevrier 1536, le Conseil ordonne que ceux qui ont
cles cloches provenant cles villages les remettent ä la fabrique de la Ville.

Les cloches non refonclues etaient mises en depot a l'arsenal, pour etre utilisees
suivant les besoins. Les campagnes cle 1589 et 1590 fournirent un nouveau butin et,
jusqu'ä la fin du XVIIIe siecle, on puisa dans cette reserve, soit pour refondre cles

cloches ou des canons, soit pour fournir, suivant leurs besoins, les eglises cle la campa-
gne, en se souciant uniquement de la dimension cle la cloche et nullement de sa valeur
historique. G'est ainsi qu'en 1648 l'ancienne cloche cle Ballaison fut envoyee ä
Genthod (voir N° 8).

Les clochers de la region voisine cle Geneve s'etaient peu ä peu regarnis au cours
des XVIIe et XVIIIe siecles. Survint la Revolution fran^aise, le manque de metaux
engagea la Convention a clecreter, en 1793, qu'il ne serait conserve qu'une cloche
par paroisse, ce qui causa la perte de pieces certainement interessantes. Toutes les

1«Beaucoup de bruits couroient de ce temps d'autre guerre future, qui faisoient entendre a
ceux de Geneve ä se munir de leur pouvoir, ediffians nouvelles murailles et faisans artillerie, pour
laquelle aussi ils fonclirent les cloches qui estoient, de trop par les clochiers, \eu qu'ils n'usoient
plus de tant de sonnerie qu'ils avoient faict auparavant. (Roset, Chroruques de Geneve, livre IV,
chapitre 8).

'
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cloches enlevees ne furent pas detruites, mais Celles qui se trouvaient en depot lors
de la promulgation du Concordat furent, pour la plupart, reparties au hasard et sans
souci de leur provenance. Ce fut le cas ä Corsier (N° 13) et a Veyrier (N° 58).

Ce n'est qu'ä partir du XVIIe siecle que le nom du fondeur figure assez regulie-
rement sur ses ceuvres. Les cloches des XVe et XVIe siecles sont pour la plupart non
signees. Nous ne connaissons que le nom de Guerri de Marcley, qui fondit la premiere
Clemence (N°4),et ceux d'Ulric, qui a signe la petite cloche de la Madeleine, la plus
ancienne de Celles que nouspossedons (N° 5), deGuillaumeFribor, auteur del'ancienne
cloche de Balleyson (N° 8), et de Thomas Mirar, qui fit la belle cloche des Cordeliers de
Rive (N° 9). On sait que les anciens saintiers etaient nomades et etablissaient leurs
fourneaux aussi pres que possible des eglises pour lesquelles ils travaillaient. Quel-
ques-unes des cloches de cette epoque sont evidemment du meme fondeur, vu la res-
semblance des caracteres ou des figures. Nous sommes mieux renseignes a partir du
XVIIe siecle, qui nous a laisse neuf cloches, dont quatre signees et trois qui peuvent
etre attribuees avec certitude. Pendant le XVIIIe siecle (26 cloches), on fondit
beaucoup, notamment pour le service des remparts. Les fondeurs sont alors nom-
breux a Geneve, la plupart exergant leur art de pere en fils et faisant non seulement
des cloches, mais aussi des canons et des pompes ä feu.

Les registres publics mentionnent assez frequemment des noms de fondeurs.
En 1668, on profite de la presence a Geneve de Jean-Baptiste Livremont, de Pontarlier1,

pour lui faire remplacer les ferrures, le battant et tourner une des cloches de

St.-Pierre (probablement le N° 9) 2. En 1678, les fondeurs lorrains Michel et Alexis
Job et Etienne de la Paix, charges de la refonte du Rebat (N" 35),font en meme temps
sept autres cloches, dont deux sont encore ä l'horloge de 1'lie (Nos 32 et 33), et une a

celle du Temple de la Fusterie (N° 34). Noe Collavin laisse son nom ä une cloche de

1609 (N° 28) et plus d'un siecle apres, Pierre-Antoine Collavin, qui fut maitre de la

Monnaie, en 1730, signe la cloche de l'Exercice de la Navigation (N° 41). Nous voyons
par les registres de la Chambre des Comptes qu'en 1715, le fondeur Juny « qui est

experiments dans ce metiei » est prefere ä Revillard, parce que deux ou trois cloches

faites par ce dernier n'ont pas reussi. Cette disgrace ne fut sans doute pas de longue
duree,car aucune ceuvre de Juny ne nous est parvenue, tandis que Jean Revillard,
qui s'intitule «fils de fondeur de Geneve» presente en 1716 un memoire pour les

1 En 1687, les freres Guillaume et Antoine Livremont, fils cle feu Claude, de Pontarlier, bourgeois

d'Evian, refondent deux cloches pour Evian et une pour la Touviere (notice de M. Duplan,
Revue savoisienne, 2me serie, vol. 12, 1896). Une cloche de Fessy, Haute-Savoie, de 1733, est signee

I., C. et A. Livremon. I. C. signe seul la cloche de Cernex, Haute-Savoie, de 1739; celles d'Hermance,
1767 (nos 49 et 50) et celle de Brenthonne, Haute-Savoie, de 1768. Celle de Compesieres, 1783

(n° 55) est de A. Livremon de Pontarli. Enfin, dans le numero de la Revue savoisienne cite ci-dessus,

M. F. Miguet signale un contrat signe en 1754 par Jean-Frangois Livremont, de Pontarlier, habitant
Annecy, pour la refonte des deux cloches de l'eglise de Pers, Haute-Savoie.

2 R.C.C., vol. 8, f0B 29 et 34.
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cloches qu'il a faites, pesant 908 livres et line demande de dedommagement pour la

petitesse de six cloches qui ne pesent que 80 livres. En 1726, il execute en meme temps

que la grosse cloche de St.-Germain (N° 42) cinq autres cloches pesant ensemble

1454 livres. L'une d'elles, la seule qui nous soit restee, est a l'ancien temple de Bour-

digny (N° 40).Quatre cloches, d'une fonte assez peu soignee, Nos 46, 47,51 (et une au

temple de Coppet), rappellent le nom de son fils Jean-Louis.
La dynastie des Maritz, plus connue comme fondeurs d'artillerie, est representee

par une cloche de Jean Maritz le fils, 1729 et une de Samuel Maritz, 1739 (Nos 43

et 44). En 1775, Grandnom livre trois cloches de 1545 livres et, en 1778, quatre cloches

de rempart et deux pour les portes.
Le registre de la Chambre des Comptes de janvier 1775 nous renseigne sur les

cloches deposees ä l'Arsenal ä cette epoque:
« M. le Sindic a rapporte que le Sr. Charles Sartoris, commis ä l'Arsenal, l'a

informe qu'il n'y a plus ä l'arsenal de cloches de 29 a 30 pouces de diametre (0.78,5
a 0.80 cm.) qui sont celles dont on se sert pour les eglises de campagne, mais que, par
contre,il y en a plusieurs de rompues qu'on peut faire refondre, sur quoi le Sr. contro-
leur a ete charge de prendre la note de toutes les cloches qu'il y a a l'arsenal, tant
neuves que vieilles.»

L'inventaire mentionne 10 cloches, la plus grosse de 23 pouces de diametre et la
plus petite de 16 pouces %, dont une portant le nom de Grandnom et une autre
ci-devant ä St-Germain, plus 5 cloches cassees pesant ensemble environ 1300 livres.
On resolut de demander a Grandnom et ä Dreffet leurs prix pour la fonte de nouvelles
cloches; ce fut le premier qui obtint la commande de trois cloches de 30 pouces de

diametre. Elles furent fondues au mois d'aoüt 1775 et pesaient ensemble 1545 livres.
Le meme fondeur livra encoie 3 ans plus tard quatre cloches de rempart. Malgre son
activite, l'oeuvre de Grandnom n'est plus rappelee que par une cloche du temple de
Vandoeuvres (N° 54).

La cloche mentionnee comme provenant de St-Germain, «de 24% pouces de
diametre et qui est fort pesante», fut envoyee en 1778 ä l'eglise de Peron au Pays de Gex.

Jean-Daniel Dreffet, dont la maison, rue de la Fontaine, est reconnaissable
a la figure ornee de clochettes qui surmonte la porte d'entree {fig. J)1, est l'auteur d'un
grand nombre de cloches, non seulement de Geneve, mais aussi de la region envi-
ronnante, signees Jean-Daniel Dreffet jusqu'en 1806, puis avec le nom de son fils
Barthelemy, associe au sien de 1806 ä 1808. La cloche de St-Cergues (Hte Savoie),
de 1811, porte Dreffet freres, et celle de Ponchy (Hte Savoie), 1813, Frangois Dreffet,
fils. La signature de Jean-Daniel seul reparait de 1815 ä 1824 (temple de Ferney).
Enfin, la cloche de Pregny, 1826, est de Is. Dreffet. Un autre fondeur du meme
nom, Pierre, etait etabli ä Vevey des la fin du XVIIIe siecle. Plus tard, il associa

1 Nos anciens et leurs ceuvres, 1903, p. 6, fig.
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son neveu Maie lieboux Cette maison a travaille activement jusqu'au commencement

de ce siecle, sous les raisons sociales de Samuel, puis Gustave Treboux.
Mentionnons encore la fondene de Jean-Baptiste Pitton a Carouge, devenue

successivement Pitton et Bulliod, Frangois Bulliod et Bulliod freres, dont nous con-
naissons de nombieuses cloches, datees de 1787 a 1854 Nous trouvons encore, entre
1839 et 1844 le nom de George Kervand. Des lors, la fönte des cloches ne fut faite a
Geneve que tout a fait exceptionnellement et elles provmrent, pour la plupart,
soit de Treboux a Vevey, soit des fondenes frangaises,notamment de la grande
fondene des freres Paccard, a Annecy-le-Vieux. On trouvera, a la fin des descriptions, la
liste complete des fondeurs qui ont signe les cloches genevoises, ainsi qu'un repertoire
des localites.

Pic, l — Clef de voute de la maison J -D Dreffet rue de la Fontaine
Moulige au Musee d'Art et d Histoire galene lapidaire, n° 689

Nous avons ajoute, dans leur ordre chronologique, la description des cloches

disparues, pour autant que nous avons eu connaissance, d'une maniere süre, des

inscriptions ou des figures qu'elles portaient En ce qui concerne la bibliographie,

nous n'avons cite que les auteurs ayant donne des renseignements complets et laisse

de cote ceux qui ont mentionne incidemment l'une ou l'autre de nos cloches.
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En etablissant cette monographie, notre but a ete de former un recueil complet,
aussi exact que possible, des cloches genevoises et, en sauvant de l'oubli ces temoins
du passe, apporter quelques materiaux a tous ceux qui s'occupent de notre histoire.

Nous tenons ä exprimer nos vifs remerciements a M. W. Deonna, Directeur du
Musee d'Art et d'Histoire, pour l'obligeance avec laquelle il a favorise cette
publication et ä rappeler encore la grande part qui revient a M. Jacques Mayor dans l'elabo-
ration de ce travail.

Geneve, 1886-1924.
** *

Les caracteres employes pour la reproduction de la plupart des inscriptions
se rapportent, autant que les moyens typographiques le permettent, au type des

inscriptions elles-memes. Ge resultat a ete obtenu grace ä l'obligeance de M. le

Dr Eugene Demole, President de la Societe Suisse de Numismatique, qui a mis a

notre disposition les caracteres et signes speciaux appartenant ä cette societe, ainsi
qu'a la collaboration eclairee de M. Henri Jarrys, qui a bien voulu les completer
et composer lui-meme, avec un soin infini, la plus grande partie des legendes,
ce qui a permis de reproduire, aussi fidelement que possible, les abreviations, les

lettres retournees et les signes divers, evitant ainsi de nombreuses notes et renvois.
Les inscriptions des N00 5 et 13, trop difficiles ä composer correctement, ont

ete dessinees. Celles des cloches detruites, dont le texte a ete conserve, mais dont
nous ignorons le type des caracteres, ont ete reproduites en italiques majuscules.

Afin de grouper les ceuvres d'une meme epoque et d'un meme fondeur, nous
avons adopte le classement par ordre chronologique. Une table alphabetique des
localites permettra de retrouver facilement les cloches d'une meme eglise.

Abreviations: D. Diametre; S. D. Sans date; R. C. Registres du Gonseil;
R. C. C. Registres de la Chambre des Comptes; R. S. E. Registre de la Societe
economique; M. S. H. Memoires et documents publies par la Societe d'Histoire
et d'archeologie de Geneve; B. S. H. Bulletin de la meme Societe. L'asterisque
indique les cloches detruites.

DESCRIPTIONS

*1. Date incertaine. 1379 ou 1479. Geneve. Boulevard du Pin. Flournoy, p. 14.
« Autour de la cloche qui est ä la pointe du Boulevard du Pin, en lettres gothiques
fort anciennes:

0 REX GLORIE-XPE-VENI-NOBIS-CVM' PACE-ANNO-LXXVIIll- +
et en une autre:
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*2. S.D. 0 REX GLORIE • CRISTE • VENI • CVM • • OZAAiVA •

77V ' EXCELS • +
Flournoy ne dit pas oü se trouvait cette seconde cloche, qu'il cite sans doute pour
l'analogie de la legende.

*3. 1405. Geneve. Horloge de la Monnaie.
Detruite lors de l'incendie du Pont du Rhone, le 18 janvier 1670 (v.s.).

a) Description de Flournoy, p. 14:

« Autour d'une cloche q. a servi autrefois au Couvent des Dominicains de Palais,
et depuis a l'horloge de la Monnoye q. brüla en 1670. En lettres goth. On la rompit
en 1678 pr. en fondre d'autres cloches. »

REVEERANDISSIMUS DNS JO. DE RROGNIACO EPS ÖSTREN ET
S. ROMAN. ECCE CARDINALIS ET VICE CANCELLARIUS ME
FIERI FECIT ANNO DNI MCCCC QUINTO. DIE XX MENSIS
DECENBR1S. AVE MARIA. +
b) Gautier (Histoire de Geneve, T. I, p. 291), donne exactement la meme version.
c) Description de Spon. (Histoire de Geneve, edition de 1730, T. I, p. 347).
Texte de Flournoy, avec REVERENDISSIMUS et DECEMRRIS.
d) Description de Minutoli (Chroniques):
« La cloche qui etoit ä l'horloge de la Monnoye et qui tomba lors de l'incendie

du Pont, immediatement apres avoir sonne 4 heures du matin, a ete refondue en
1678. II y avait dessus»:

REVERENDISSIMUS DOMINUS JO DE BROGNIACO EPS OSTIENS.

S.R.E. CARDINALIS ET VICE CANCELLARIUS ME FECIT FIERI
ANNO DOMINI M CCCC QUINTO XXI MENSIS DECEMBRIS. AVE
MARIA.
II est probable que cette cloche etait celle de la chapelle N. D. des Macchabees

et que c'etait seulement l'horloge qui provenait du couvent des Dominicains de

Palais.
Voir N° 32.

*4. 1407. Geneve. Saint-Pierre, ancienne cathedrale.
Grosse cloche, dite Clemence. D: 2.05.

C'est le 14 octobre 1866 que cette magnifique cloche sonna pour la derniere fois,

a l'occasion d'une election pastorale. Grace ä la notice publiee par M. le Dr Gosse

(M. S. H. XVI, p. 248), nous avons conserve la description exacte de ce monument
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archeologique. Une des anses (fig. 2), un fragment d'mscription (fig. 3), ainsi que les

moulages des figures et des inscriptions sont conserves au Musee d'Art et d'Histoire.
Un comite fut immediatement constitue pour

s'occuper de la refonte et la souscription ouverte
dans ce but produisit la somme de fr. 11.097,10.
Le 6 juin 1867, l'antique bourdon etait descendu,

sans accident, par l'exterieur de la tour du Nord et

expedie ä Lyon pour etre refondu. II pesait 5095

kilos. La tradition veut qu'il ait ete fondu au pied
meme du clocher qui l'abnta pendant 460 ans, au

moyen d'un fonds laisse dans ce but par l'antipape
Clement VII (Robert de Geneve), decede en 1394.

Anses ornees d'un personnage imberbe, sans

aureole, coiffe de la tiare, benissant de la droite et
tenant une cle de la gauche (fig. 2). Blavignac
(Description de Veghse de Samt-Pierre, M. S. H. IV,
p. 104), y voit la representation de Saint Pierre. Gosse

(op. cit.) pense que Ton a voulu figurer le donateur
et parram de la cloche, Clement VII, successeui de

Saint Pierre. Nous nous rallions ä cette interpretation
car, ä part la cle, cette figure ne presente aucune des

caracteristiques de Saint Pierre.

Dans le haut, en une ligne, lettres gothiques
majuscules (fig. 3):

yd* LAJ LHJ l O J CI

T * : £D: : Meto/i: oils: ©qav • i^;s • CD • Blltivs
: ßfiTi'Vß t : jsi©: iQaeiß : oxi^cceß • 0© •

oivjs • ö©o: vooo^ • axi0fl>q©ii)^[ •

Sur le cercle de faussure, Christ en croix, quatre fois repete, separant 25 figures
en trois groupes de six et un de sept. Ces groupes etaient semblables, pour celui de

sept figures, la derniere etait la repetition de la premiere. Les figures etaient placees
dans l'ordre suivant:

1° S4 Pierre, portant une cle.

2° S4 Paul, tenant le livre et le glaive.
3° Une figure imberbe, ä longue chevelure, les mains jointes, que Gosse croit

etre Marie-Madeleine.
4° S* Jean-Baptiste, portant l'agneau.

Fig 2 — Anse de la Clemence.
Mus6e d'Art et d'Histoire.
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5° S* Jacques le Majeur, tenant line coquille et un sac.
6° Une figure imberbe, les mains croisees sur la poitrine, representant la Sainte

Vierge, selon Gosse, mais qui pourrait aussi bien figurer St Jean evangeliste.
A cette epoque, la Vierge etait generalement representee portant l'Enfant
Jesus. L'identification cles Nos 3 et 6 est tres difficile ä faire d'apres les mou-
lages qui ont ete conserves, ces figures etant de petite dimension et assez

frustes.

Fig. 3. —Fragment d'mscription de la Clemence Musee d'Art et d'Histone.

V

Bord inferieur, en une ligne, lettres gothiques majuscules:

* rfrvoo: oqv: vefuv • x>xe(e(: voao • av©i£(©o • oxenv
• ©<3i[v©os • EXiOifo • ®03©e • i[v©o • n3,s©/i • o^aoxio •

vox * cvcrcsoijv ip© • ©ejxp^oif. • oelmoioiiv • n©#
L-O-J L—L O J 0 k-O—J

oie( • xxv • • oesosijijs j px}o • oi^i • ® • aoaa •

• vii • £ß j ©vq^i; t> • fli^aijqy • xefca:© •

On retrouve la premiere partie de cette inscription sur quelques cloches de la

region: Meinier, 1819 (N°70). Hte Savoie: Veigy, 1682; Viry, 1859 et, avec quelques
variantes, ä St-Gervais. 1493 (N° 12), ainsi qu'en Hte-Savoie, a Aizery, 1855,

et La Chapelle Rambaud, 1868. Voir N° 135.
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5. 1420. Geneve. Temple de la Madeleine.
Petite cloche (dite le Grillet). Servant a l'horloge. D.: 0.75. Anses avec une
cordelette.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

^l©irn0amüFmsaioiiflünfsaiiiüWßi0afmnoaöDmiaiÄmo4rf(rfan^fijiciifm®ioriiruöi

loycas, marcas, johannes, mathehus. anno, domini M°.CCCC.XX. hulricus. glockengl.

Au-dessus, filet de billettes. Au-dessous, arcatures treflees. Dans le has, un

gros filet.

6. 1460. Geneve. Saint-Pierre. Ancienne cathedrale.

Fig. 4. — Cloche des heures, St-Pierre FlG- 5- — Cloche des heures,
Passion.

Sur les deux anses de face, S4 Piene portant une cle. Sur les autres, Vierge et
Enlant et S4 Christophe portant le Christ, chaque figure repetee deux fois.
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Dans le haat, en une ligne, gothiques majuscules:

uTLi

* /anno : »»i: ffl • aaaa • XiX xes j vrQca®
k-Ojx: x.x>ß: jx&som ajjdxo

Au-clessoiu, 16 compartiments separes par des colonnettes surmontees de pina-
cles et reunis par une accolade feuillagee, contenant chacun une des figures suivantes:

1° Passion, avec les armes du chapitre repetees trois fois (fig. 5).

2° Resurrection.
3° Jacques le

Mineur(/ig.9).
4° S4 Georges

(fig. 6).

5° S1 Laurent.
6° S1- Matthieu.
7° St Barthele-

Fig 7 — Cloche des heures.
Samt-Jean Baptiste.

my.
8° S1 Andre.
9° St Jean-Bap-

tiste (fig. 7).

10° Ste Vierge por-
tant l'Enfant
Jesus (fig. 8),
entouree de

quatre anges,
le tout dans

an cadre rectangulaire, portant en bor-
dure, une inscription partant de Tangle superieur gauche, dont on ne peut
lire que le commencement etla fin. Gothique minuscule: Ave maris Stella

dei mater alma funda nos in pace1.

11° St Jean evangeliste.
12° St Paul.
13° St Pierre.
14° Le Chi ist au J ardin des Oliviers.
15° Dieu le Pere.

16° Portement de croix (fig. 10).

Fig Cloche des heures Samt-Georges

1 La partie illisible de Tinscription doit etre completee par: Atque semper Vugo, Sumens

illud ave, Gabrielis Ore.
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Au-dessoas du pilier d'arcatnre, entre S4 Matthiea et S4 Barthelemy, scean rond

avec cloche au centre, probablement la marque du fondeur. Bord inferieur, bände

ornee sur tout le pourtour de la cloche :£L> j TO Ecce Homo.-GcoöCdCf - Rinceaux

(vigne) repetes cinq lois. Ceinture repetee quatre fois - ane mart1! - repete quatre
lois. Fleur de lis, te Ileum laubanuts repete six fois. Armes du chapitre, Annoncia-

tion Ste Vierge, et Enfant Jesus.

Fig 8 — Cloche des heures,
Vierge et Enfant Jesus.

Fig. 9. — Cloche des heures,
Saint-Jacques le Mineur

Fig 10 —Cloche des heures,
Poitement de croix.

7. 1470. Geneve. Temple de la Madeleine.
Cloche moyenne, D.: 0.88.
Anses a bossages.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

l-Aj q 0
aue mavta grana plena ^ bits tecom * benebtcla tit in multcvra b m cccc t pjr

Au-dessous 10 arcatures ä accolades feuillagees, separees par des colonnettes ä

pinacle, contenant chacune une figure. En commengant sous ave:
1° Figure nimbee, indeterminee, ä cote: a.
2° Passion (dans un cercle), ä cote m.
3° S4 Christophe, ä cote c-
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4° Figure portant un livre de la main gauche et le clesignant de la droite.
5° Resurrection, dans un cercle.
6° Vierge et Enfant.
7° Figure barbue, tenant un objet semblable a une boule, sans doote Dieu le Pere.
8° Figure barbue tenant un livre.
9° Figure de femme, les mains jointes, pent etre Ste Marie-Madeleine.

10° Figure tenant un livre et un objet indetermine, ä cöte m.

8. 1471. Genthod. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.81.
Anses a bossages.
Dans le bant, en deux lignes, gotbiques minuscules:

^ ^
i a vj o o

(I) j tljs : tps • (2) * anno; burnt; nt: cccc: Irrt» a i tic tmtrta: gracta: plena :
üb urbj ijbj

(I)fertl; rapaita«t t (3) ballripuut (1 )(2) (3)(8)mr: it: trtbor: (2) runs t itebem :

figures intercalees dans I'inscription: 1-1-1. Annonciation 2-2-2. Ecce Homo 3-3-3.
Vierge et Enfant.

Cloche pour le Temple cle Gentoucl. «Sur la requisition faicte par noble Esaie

Chabrey Seigneur Syndique qu'il pleust ä Messeigneurs d'ottroyer aux habitants
et subiects de Gentoud une cloche de celles qui sont inutiles dans l'arsenal pour la
mettre sur le temple and lieu basti de nouveau. Arreste qu'on ottroie lad. cloche

en prest pendant le hon plaisir de la Seigneurie». R. G. 1648. p. 349, 30 aoüt. Les

cloches de Ralleyson avaient ete prises au cours de la campagne de 1589.

Fig 11 —Colette, St-Pierre

9. 1472. Geneve. Saint-Pierre. Ancienne catiiedrale.
Colette (dite Rellerive). D.: 1.40.

Anses avec la figure cle St Francois d'Assise, les mains jointes, avec les stigmates.
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Dans le haut, en une ligne, gothiques majuscules (fig. 11)
lJTLJ

OmüRIÜ SlhfRORflSVSSflflrcflUO *P6 DGFGRtHlSSGSDGSVPGRflVGRORfl

0) (4) _(2) (4) (1) (4)

L-ft-J Jl

s nflvpesQ i es Lissas gargreas soa gspprqg (5)

0) (i)~ (3) (4)
"

(2)

1-1. Ste Vierge portant 1'Enfant Jesus. Entouree d'une gloire de feu (flg. 14).

2-2 Passion (fig. 12) 3-3 Sl Sebastien (fig. 13) 4 Ecce Homo. 4-4-4-4.
Agnus Dei (2 types), avec legende en gothique majuscule

+ AGNE DEI MISERERE MEI QVI CRIMINA TOLLIS

Fig 12 13 et 14 — Colette, St-Pierre

5. Petite figure de la Ste Vierge.
Bord mfeneur, en une ligne, gothiques majuscules*

ÜRRO m GGGG BIX me GOR^oRVY FGCIO PGGIS PRHRI5 9 FIO RO

5R&R65I F&VGIRIÜGI 6X DORO RVP5Ü5RQ 6XIRt>6 llXXII 06B6RURV
BVR06R RIGOLE 2 0V6RGI ItXXIII JPG V0BVI5 R6FIGI 6X eRÜRDI

5RVR6RG 2VO 5 mflPGIHlG GR SROR ROR GOIlGSG Ä B6&V R620R 5
GbOfR3l2 JRIRJlR QVI STlti FG5 26 R05RG5
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A la suite, deux sceaux indechiffrables, l'un circulaire, 1'autre en amande.
Provient du couvent des Cordeliers de Rive.

*10. 1481. Saint-Pierre. Ancienne cathedrale.
Premier « Rebat». D'apres la description de Minutoli (Chroniques). «La cloche

du repic des heures, qui est la seconde en grosseur de cedes qui sont a Geneve, ayant
demeure une quinzaine d'annees inutile dans la tour de Roche ou meridionale de

St-Pierre, pour avoir ete felee par l'inegalite, comme plusieurs estiment, du battant,
il fut trouve bon de la refondre pour la rencontre de certains bons fondeurs Lorrains,
venus en ville en 1'an 1678, avec des temoignages d'avoir tres bien reussi en divers
autres lieux

Memoire des Reliefs, figures, ornements et inscriptions qui etaient dessus avant
qu'on la brisat pour la descendre.

Aux anses de la pendue qui etaient six en nombre, il y avait pour ornement
deux figures de la Bienheureuse Yierge Marie, deux de S1 Pierre et deux de S1 Paul.

Au-dessus et sur le haut de la dite cloche etoit un cordon qui enveloppoit cette

inscription qui remplissoit le tour en lettres gothiques,

JESUS CHRISTVS, AVE MARIA, GRATIA PLENA, DOMINVS TECVM,

RENEDICTA TV IN MVLIERIBVS, ET BENEDICTVS ERVCTVS. (VT).

puis deux lettres en abreviation qui signifiaient sans doute ventris tui.
Au-dessous de cette inscription etoit un nouveau cordon ä 18 compartiments,

dans chacun desquels se voyait une figure differente, comme du souper de Jesus-

Christ, du Calvaire, de la Mort, de la Passion et de la Resuri ection de Notre Sauveur,
de son apparition aux apotres, d'un St Pierre pleurant et tenant deux clefs en ses

mains, d'autres effigies du meme St Pierre avec les clefs, de Sl Paul, de la Yierge Marie

et autres.
Et sur le bas bord de la cloche, il y avoit cette inscription, pareillement en lettres

gothiques:

ANNO DOMINI MCCCCLXXXl, DIE VLT1MO MENSIS AVGVSTI,

MEN TEM SANCTAM SPONTANEAM HABEO, HONOREM DEI ET

PA TRIVE LIBERA TIONEM INVOCO.

Ensuite, deux clefs en sautoir ou en croix de St Andre et une Vierge Marie avec

un petit Jesus entre ses bras.
Refondue le 6 septembre 1678. Voir N° 35.

L'inscription mentem sanctam spontaneam, etc. se trouve egalement sur les Nos 14

St Pierre); 15 (Molard); 16 (Jussy), et en Haute-Savoie, ä Mieussy, 1559 et Chens,

(1566.
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11. 1486. Geneve. Temple de la Madeleine.
Grosse cloche (Marie-Madeleine). D.: 1.17.

Anses ä figures indistinctes.
Dans le haut, en une ligne, gothiques majuscules:

•s* :o§;3 • /xojs^cq • • iXiLoa • reif©
lAJ O 0

: jgcQo: IXQI Q * GGGG xixxxoi:
puis une figure de l'Annonciation.
Au-dessous, arcatures ogivales avec pendentifs termines en fleur de lis, encadrant

les figures suivantes, irregulierement reparties sur le pourtour de la cloche:
1° Ste Face. — 2° Ste Vierge portant le Corps du Christ. — 3° Passion. —

4° Sl Paul. — 5° Ste Marie-Madeleine. — 6° Ste Cene. — 7° Vierge assise portant
l'Enfant Jesus. — 8° Figure de femme, debout, couronnee.

Bord inferieur filets.
La cloche de l'ancienne abbaye de Bonmont (1453) porte la meme inscription.

12. 1493. Geneve. Temple de S^Gervais.
Cloche moyenne. D.: 0.98.
Anses ä filets.
Dans le haut, en une ligne, les trois derniers mots au-dessus, gothiques majuscules:

kjTLi ^ o ^

* • i^js a • xi^ • viai© • j
lAJ dTG vfl-J

xivs • fLß | ox ; j •

Sur le cercle de laussure, en une ligne, gothique majuscule, caracteres plus petits
que ceux de l'inscription superieure:

u_n_-J

: SPURIA : 6 : BOSPe : 6 : IhS : + V6RBV : GÜRO : FtiGSVS : GS5 : OGV :

kjftj
IfflVOO : OGV : IBVOGO : Ö6FFVGS0S : PBORO : IORG : 6XSIRG0 : ÖG

»-ft-i 0 0 o
mopes • Fveo : üppo •: dpi •: m • eeae • bxxxxiii •

Entre les deux inscriptions, 13 arcatures ornees, contenant chacune une figure:
1° et 9° la Passion. — 2° Ste Vierge. — 3° St Pierre. — 4° St Paul. — 5° et 8°

St Jean evangeliste. — 6° Ste Cene. — 7° St Christophe. — 10° et 11° Annonciation. —
12° Dieu le Pere. — 13° Vierge tenant le corps du Christ.

Au-dessous de St Paul, petite figure de la Ste Vierge. Au-dessous du premier
St Jean, Ecce Homo. Au-dessous du deuxieme S1 Jean, Veronique. Parente avec le
N° 11.
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13. 1501. Geneve. Musee d'Art et d'IIistoire. Precedemment ä Corsier, Eglise
catholique, jusqu'en 1896.

D.: 0.67. Brisee en trois morceaux.
Anses avec une grosse torsade.
Dans le haut, en deux lignes, gothiques minuscules:

'iiflapia®F®in®TiiD®i)fltEr®aa6iiffl®ffli'fcriwroti)pnot/iriiiyQ
Dttormin®— l-—a % -

Au-dessous de tornon, une figure de femme, assise, tenant un ecu charge de
12 losanges 4, 4 et 4, surmonte d'un chapeau de chanoine, avec mouchets.

Au-dessous de X.P.O.,un sceau rond, de 7 cm. de diametre.inscrit dans un carre.
Le sceau porte une triple niche a dais en accolades. Dans celle du centre, la Ste Vierge
couronnee et nimbee, portant l'Enlant Jesus sur le bras gauche. Dans le comparti-
ment a sa droite, S* Antoine, tenant un livre et une clochette. Dans celui ä sa gauche.
Sl Maurice tenant l'oriflamme de la main gauche.

Autour du sceau, legende en caracteres gothiques minuscules;

nostreidame [de]: anessie Coupant la legende, un ecu semblable ä celui
decrit ci-dessus.

Les quatre angles du carre sont occupes par les emblemes des Evangelistes.
Au-dessous de Hugo, un cercle de 0055 de diametre: la Ste Vierge, nimbee,

assise, portant le corps du Christ, S* Jean soutient la tete et Marie-Madeleine les

jambes.
Au-dessous de protho un sceau de rneme dimension que le precedent, represen-

tant l'Annonciation. La Ste Vierge nimbee, est assise. Fange debout devant elle tient
un phylactere, derriere la Vierge, unlutrin, devant, une plante de lis. Dans le bas,

ecu couronne sans figures. Legende en caracteres gothiques minuscules:

+ S. indulgentiarum: beate: Marie: de: recuperancio: ordinis: carmelitarum:

Bord inferieur, en une ligne, gothiques minuscules:

Les rosaces separant les mots alternent avec de petits ecus losanges.

La description complete, avec la reproduction des inscriptions et des figures

a ete publiee par M. J. Mayor: Fragments Earcheologie genevoise, La cloche de Corsier,

B. S. H., T. 11, livraison 1, p. 66.
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14. 1509. Geneve. S^Pierre, ancienne cathedrale.
Tocsin. D.: 0.77.
Anses avec un filet.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

c

i lbs maria ffientcm sanrtam spontaneant Ijonorcnt bro ct patne Itberartoncm nt n tLr

Au-dessous, Ecce Homo et Vierge et Enfant, repetes chacun deux fois. Sous les

figures, etroite ceinture de rinceaux avec ave maria repete sept fois.

15. 1518. Genäve. Horloge du Molard.
Grosse cloche, servant a la sonnerie des heures. D.: 0.88.

Anses avec une cordelette.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

t flQcntcm sanrtam spontancam (jonorcm beo rt patrte Uberactoncm ± s totjanncs bap ora p no

fl) £D° (2) n° (1) riiiti (2)

1-1 Ecce Homo. - - 2-2 Ste Vierge.
Au-dessous, filet orne, ceintures et ave maria repetes plusieurs fois.
Exactement le meme type que le N° 16.

Precedemment au temple de la Fusterie. Voir n° 27.

16. 1519. Jussy. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.89.
Anses avec une cordelette.
Dans le haut, en une ligne. gothiques minuscules:

i iljs fQcntem sanrtam spontancam honorem bro ct patnc librrartoncm ± sanrta ntana
"

(i) £D° n° jrijr0 f (2)
'

(1) (2~
mabacjlcna

1-1 Ecce Homo. — 2-2 Vierge et Enfant.
Decrite par A. Gorbaz. Un coin de terre genevoise, Jussy VEveque, p. 293.

Flournoy, p. 33, nous a conserve la description des cloches de Jussy. L'inscrip-
tion du N° 16 est correcte, a cela pres que Flournoy a pris pour un s le g mal place
de Magdalena. L'autre cloche, plus petite, a ete brisee et refondue ä la fin du XVIIIe
siecle. (Voii N° 64). Voici quelle en etait l'inscription:

*17. 1519. Jussy. Temple Protestant.
0 0 0

anc ntarta grarta plena bomutns tecum. sanrta ntana magbalena ora pro nobis. il)s m u jrir.

Elle portait probablement les memes figures que celle qui a ete conservee.
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*18. 1528. Geneve. S^Pierre. Ancienne cathedrale.
Retraite. D.: 2 pieds 9 pouces. 0.893.)
Refondue en 1845. Voir n° 109.

Dans ses Notes historiques sur VEglise de Sx-Pierre (M. S. H. VI, p. 123), Blavi-
gnac dit de la Retraite:

« Cette cloche servit a cet usage jusqu'au commencement de ce siecle (XIXe),
epoque oü elle se fendit; cette ancienne cloche, sur laquelle on lisait Vave Maria,
et qui etait ornee de plusieurs figures de la Sainte Vierge, etait un peu plus grosse
que celle actuelle.»

Dans La Cloche, p. 305, le meme auteur, apres avoir reproduit inexactement
quelques inscriptions de cloches genevoises (Nos 5, 12 et 50), ajoute:

«...Une cloche de l'ancienne cathedrale de Geneve, donnee par l'eveque en 1528,
ahn de la sonner tous les soirs pour faire retirer les gens, et qui fut jetee au creuset
en 1845, allait plus loin encore que les textes qui precedent: apres les mots + ave
maria, on lisait: + his. b. his. gnmqpit dsphmetq plhmlhcblhgfn mlhacbnmgfbc
IHS XVTSRQ PONMLKIHGFEDCBA.

Les inscriptions de cette cloche pouvaient parfaitement etre incorrectes on
d'une lecture difficile, mais une pareille confusion est inadmissible. Malheureusement,

presque toutes les descriptions faites dans La Cloche sont fautives. Nous ne citons ce

texte que comme indication, faute de renseignements plus precis.
Du 3 fexrier 1818, « M. Saladin a dit que la cloche de la retraite est fendue »,

R. S. E. Vol. 5, f° 45.

19. 1532. Genthod. Ecole communale.
D.: 0.48. Anses sans ornements.
Dans le haut, gothiques minuscules:

\ tejxrtt ctratt lucre \ tljesits \\ marta \

20. S. D. Geneve. Temple de S^Gervais.
Petite cloche. D.: 0.91, ^
Anses ä cordelettes.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

± prima \ gcnttus : Boitin I invtus : ma saptencta * tl)s © tl)s te!ieum iZZnus

Entre les deux ihs, sceau rond avec cloche au centre.

Au-dessous, Ste Vierge et Ecce Homo, repetes chacun deux fois.

21. S. D. Geneve. Temple des Paquis.
Petite cloche, servant a l'horloge D.: 0.84.

Anses a dent de scie.
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Dans le haut: en une ligne, gothiques minuscules:
k_n_j k-n-i

± 5? tljs aue j marta: gracta: ylcna: b» : trcon | ktp^tta : tu : tit: ntu

Entre la croix et le ihs deux cles en sautoir (armes du Chapitre).
Au-dessous: Ecce Homo. Ste Vierge (meme type que celle du N° 20). Annon-

ciation. — Armes du Chapitre. — Agnus Dei. — Sujet rond, indechiffrable.
Placee en 1868 au temple des Päquis. Auparavant ä l'ancien höpital, actuelle-

ment Palais de Justice. Provient sans doute du couvent de Ste-Claire.

22. S. D. Geneve. S^Pierre. Ancienne cathedrale.
Reveil-matin, nommee actuellement Rappel. D.: 0.59.

Les deux anses isolees ä dents de scie. Les quatre autres sans ornements.
Dans le haut, en une ligne, gothiques minuscules:

S ± a 3: iljs: marta s(l)g sps sanctus(1)^ §(l)ß B

1-1-1. Annonciation.
Au-dessous, Passion, Ste Vierge et deux figures indeterminees.
Cette cloche fut placee dans une des baies de la Tour du Midi, aupres du Rebat,

en juin 1780, a la demande de J. L. Melly, marguiller, pour etre sonnee le matin
ä 4 h., ä la place de la Retraite, qui se trouvait dans le clocher central, d'un acces tres
difficile de nuit, surtout en hiver. Elle etait deposee sur la voute de l'eglise depuis la
demolition du clocheton de la fagade, en 1749. (R. C. C., Vol. 22,16 mai et 2 juin 1780).

Une legende attribuait cette cloche ä un don de l'eveque Guillaume de Mar-

cossey (1366-1377). Par contre Senebierla declare posterieure ä la Reforme, le clocher
de la fayade qui la contenait ayant ete incendie en 1556. Elle date, en realite, de

la seconde moitie du XVe siecle.

23. S. D. Geneve. Horloge du Molard.
Petite cloche. D.: 0.45.
Deux anses sans ornements (filet).
Dans le haut, en une ligne, gothiques majuscides:

± Äve MRIÄ J 0R31GIS : PliGPJl j OOJPIRAS | 5GGV5P J GGPGOIGGJl
rn (2) (3)

1. Ecce Homo (renverse). 2. Annonciation. 3. Vierge et Enfant.

24. S. D. Peissy. Ancien temple Protestant.
D.: 0.36. Anses rondes.
Cette cloche, de forme allongee, sans inscription ni ornements, est tres usee et

parait fort ancienne, c'est pourquoi nous la mentionnons ici, quoique anepigraphe.
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La chapelle de Peissy, inutilisee, fut vendue en 1828 ä la famille Galiffe, sous
certaines conditions, notamment que «la cloche et le mur qui la soutient resteront
ä l'usage du public.» R. S. E., Vol. 6,14 fevrier 1826 et 15 janvier 1828, pp. 135 et 290.

*25. 1580. Geneve. Au Boulevard de Cornavin.
D'apres Flournoy, p. 15.

Au boulevard de Cornavin il y a une cloche apportee de Monthou aux guerres
de l'an 1589. Autour de laq. il y a:

JANUS GUILLET. JANE AYME DE LA FLECHERE. AMBLARD
GU1LLET SEIGNEUR DE MONTHOU. LAURENT TROUILLET CURE-
CLA UDE GA Y. PIERRE DE ROSE. 1580.

QUI FIT EN CROIX LE CORPS DE IESUS CHRIST
RENDRE SON SANG MEME SA PROPRE VIE?
NE FUT CE PAS, COMME S. PAUL ECRIT,
VEXCES D'AMOUR DONT MORT EST ASSERVIE.

26. 1595. Geneve. Horloge du Molard.
Cloche moyenne. D.: 0.52.
Anses ä rainures.
Dans le haut, en deux lignes:

I S IACOBE ORA P H DMS FRAU MELCH DE SCTO IORIO

GVBER PRESIDII DIVE CATHERINE FECIT FIERI IS9S

Sous Guber, Passion. Sous Catherine, Vierge sur un croissant, portant l'Enfant
Jesus.

27. 1607. Geneve. Temple de la Fusterie.
Grosse cloche, servant a l'horloge. D.: 1.11.

Anses a tetes humaines.
Dans le haut, en une ligne:

F" POST TENEBRAS LVX 1607 $S)ZD

Au-dessous, face anterieure, deux figures semblables, nues, debout, le corps de

face, la tete de trois-quarts, tenant un arc de la main gauche, la droite pendante.
Face posterieure, aussi deux figures semblables; homme debout, de trois-quarts,

portant un sceptre de la main droite, la gauche pendante. Du cöte droit, en partant
de la face anterieure, sceau ovale aux armes de la famille Du Villard: parti, au 1er de

sable au lion d'or, au 2e coupe au 1er d'argent a la tete de maure posee de trois-quarts,
au 2e de sable ä la fasce d'or. Autour, caracteres illisibles.



Au-dessous, large filet de rinceaux, encore au-dessous guirlandes de feuillages
et pendentifs en draperies.

Plus bas, sur la panse et sur chaque face, ecu aux armes de Geneve entoure d'une

couronne de laurier. Sur le bord inferieur, face principale I P.

Sur le mouton de la cloche 1617mtir

Cette cloche, faite par les soins de Jean Du Villard pour l'horloge du Molard
fut transferee en 1763 au Temple de la Fusterie.

« Du 2 decembre 1739. Le Sr Controlleur a dis que la cloche du Temple de la
Fusterie pesant 780 a 800 livres est hors de service, qu'il a ete oblige de faire demonter
et porter chez le Sr Maritz. Lequel etant entre a assure qu'il ne convenoit pas de la
raccomoder, parce qu'elle ne rendroit jamais un bon son, qu'il en feroit une neave
dans la belle saison, et quen attendant il feroit monter une cloche du poids de 300

livres des dernieres fondues, qu'il avoit chez luy, auquel on tachera d'ajuster un
batan qui est ä l'arsenal, ce qui a ete approuve. » R. C. C. vol. 15, f° 285.

11 ne fut probablement pas donne suite a la proposition de Maritz, car la cloche
enlevee en 1763 du temple de la Fusterie (n° 15) pour etre echangee avec celle
de l'horloge du Molard date de „1518 et provenait sans doute de la reserve de

l'arsenal.
Du 11 may 1763. — « II est du a Me Dubied charpr et ses consorts pr. avoir

decendu la cloche du Temple Neuf & l'avoir remontee dans la Tour du Molard,
& celle du Molard au Temple Neuf pr. le travail et fournitures des bois, cloux,
crosses et echafaudages. Comme encore les 2 baifroy du clocher du T. N. qu'il a
falu construire different pr y suspendre la clocho sur des dames. Acord a soixante
Ecus pr le tout. » Parcelles du tresorier general.

28. 1609. Geneve. S^Pierre. Ancienne cathedrale.
Collavine. D.: 1.13.
Anses avec une rosace.
Dans le haut, en deux lignes:

£ LE2 £ VIVAN2 t IE i CONVIE £ MATIN £ OEVVRER £ ET £ LA | IOVRNEE £

FAITE * POVR f LE i REP02 | iE | SONNE £ LA *F~ VIE £ NAVANT

^ i RETRAITE £

DV | BIEN i VIVANT | HEVREV2E £ E2T £ MORT £ ET £ VIE 1609 P02T
TENEBRA2 LVX NOE COLLAVIN

Au-dessous, 20 feuilles d'acanthe renversees; plus bas, un petit ecusson aux
armes de Geneve, repete quatre fois.
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29. 1636. Chancy. Temple PROTESTANT.
D.: 0.70 (servant ä 1'liorloge).
Anses avec nne cordelette.
Dans le haut:

U SI DEVS PRO NOBIS QVIS CONTRA NOS U 1636

Au-dessous, filet d'ornements, fleurs de lis et feuilles. Dans ce filet est compris
sous la date, le nom: m MARTIN EHER

Dans le has, sur les deux cotes, trois feuilles de sauge

30. Date effacee (premiere moitie du XVIIe siecle), Carouge, Eglise catho-
lique.
Cloche moyenne. D. 0.92.
Anses ä rainures.
Dans le haut, etroit filet de feuillages, fleurs de lis et oiseaux.
Au-dessous, en deux lignes (les inscriptions ont ete partiellement burinees).

+ IHS MAR LAVDATE DOMINVM IN LIS P...S
ME CLAVDE ...M C HONORABLE CLAVDINE LAVRENCE
DVNANT SA FEMME MAR.

Au-dessous, filet de petites feuilles d'acanthe renversees. Plus has, une petite
figure du Christ portant l'agneau. S1 Nicolas, Crosse et mitre, benissant; ä ses pieds,
une cuve et trois enfants. La Passion, la Ste Vierge, deux cherubins, deux feuilles
d'acanthe. Dans le bas, une croix formee de feuillages et de feuilles d'acanthe. Un
petit cartouche avec une cloche au centre et, en legende: christophle avbry.

La cloche de Thairy (Hte Savoie) datee de 1637 porte egalement la signature
de Christophle Aubry.

31. 1673. Geneve. College S^Antoine.
D.: 0.36.
Anses emprisonnees dans le mouton.
Dans le haut, grave: * 1673 -A ä la suite une palmette, moulee.

32. Genäve. Horloge de l'Ile.
Grosse cloche. D.: 1.22.

Anses avec une cordelette.

Dans le haut filet de feuilles d'olivier. Face principale, armes de Geneve entou-

rees de palmes, avec le soleil et la devise post tenebras lux. Face posterieure,
au-dessous du filet: Plus bas, deux sceaux ovales dans un carre; le plus
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petit entoure de quatre, le plus grand de six feuilles d'acanthe. Tous deux ont une
cloche au centre. Le petit porte en legende: MICHEL IOLLY. Le grand porte
autour d'une couronne de laurier ESTIENNE • DE • LA * PAIX. Autour du nom,
perles. Au-dessous, entoure de bandes ornees : ALECXIS 4 IOLLY

Du 10e novembre 1678. « Lyure a Mre Joly et consors la somme de mille et cin-

quante florins pour avoir refondu sept cloches tant des boulevars que l'Horloge de

St-Gervais. » Tresorerie, vol. 135.

33. 1678. Geneve. Horloge de l'Ile.
Cloche moyenne. D.: 0.60.

Deux anses avec une cordelette.
Dans le haut 'l'öY'S*
Au-dessous, armes de Geneve, surmontees du soleil et de la devise POST

TEHEBRAS LUX. Plus bas A. B.

34. 1678. Geneve. Temple de la Fusterie.
Cloche moyenne. D.: 0.55. (Ne servant qu'ä l'horloge).
Deux anses avec un fdet.
Dans le haut, entre six filets
Au-dessous armes de Geneve, surmontees du soleil et de la devise Post tene-

bras LUX.

*35. 1678. Geneve. S^Pierre, ancienne cathedrale.
Deuxieme Rebat. D.: 5 pieds. (— 1.625.) D'apres la description de Blavignac.

(Notes historiques sur Veglise de Saint-Pierre. M. S. II. VI, p. 95.)
Anses ä tetes humaines.
Dans le haut, deux bordures tres ornees, dans lesquelles etaient frequemment

repetees les trois lettres I HS surmontees de la croix et l'inscription:

FVSA PRIMVM ANNO DOMINI MCCCCLXXXI PRID. KAL. SEPTEBR.
ATQVE ITERVM OB FISSVRAM ANN. MDCLXXVIII. EOD MENSE ET DIE.

Sur chacune des faces les armes de Geneve dans de beaux medaillons entoures
de branches d'olivier. Sous l'un d'eux, entoure de groupes d'instruments de fondeurs,
Pinscription:

MICHEL JOLLY

ESTIENNE DE LA PAIX
ALECXIS JOLY

LORRAINS MONT FAICTE

ifls
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Dans le bas:

AD SACRA ET COMITIA VOCO. CLASSICVM INTONO. HORAS NVNTIO
SVPREIVLE MEMORES ESSE MONEO.

Nous citons en premier lieu Rlavignac, parce qu'il nous a laisse, du deuxieme
Rebat, une description generale que nous ne trouvons pas ailleurs, mais le texte
qu'il donne de l'inscription du haut ne doit pas etre accepte sans reserve, car il differe
quelqae peu de celui que nous ont conserve Minutoli et Senebier. Les voici: (les
variantes sont indiquees en plus grands caracteres).

D'apres Minutoli (Chroniques): fusa primum anno domini mcccclxxxi
ULTIMA DIE MENSIS AUGUSTI atque iterum ob fissuram anno mdclxxviii
PRIDIE KAL. SEPTEMBR. « parce qu'on croyait de la fondre ä St.-Apre ä pareil
jour, mais ce ne fut que le samedi 6e de septembre, et 15 jours apres ceci, le samedi
21 du dit mois, eile fut tiree par un trou fait ä la voüte de la tour et leve une partie
de la galerie,on faillit ä la laisser tomber en laguindant; et en la menant a St-Pierre
on gäta un des bceufs de l'hopital qu'il fallut tuer des le soir meme. Le jeudi 26 de

septembre, on commenga de l'oiur sonner et eile a tres beau son. On tient qu'elle
pese 5 mille livre. Au bas bord il y a ad sacra, etc. (semblable ä Blavignac) et le
nom des ouvriers».

D'apres Senebier (Essai sur Geneve): semblable a Minutoli, en supprimant
Mensis et mettant en entier calendas septembris. Deuxieme inscription ad sacra
comitia, etc.

Du 1er juillet 1678. « A este convenu aujourd'huy par ordre de nos Seigneurs
avec les Sieurs Michel Joly et Alecxis Joly son fils et Estienne La Paix son nepveu de

Brouine en Lorraine qu'ils referont la grosse cloche de S*-Pierre que l'on appelle le
Rabat toute aussi grande, large et haulte pesante et mesme metal et de bon son

pour la descendre du lieu ou eile est la remonter et la remettre en mesme place ä

leurs frais et despends pr. cest effect rompronct la voute et des appres la referont
sans que la Seigneurie soit obligee de fournir quoy que soit sinon du metal que besoin

sera pour suppleer au deschet et debvra estre bien faitte et parfaitte d'aujourd'huy
ds. trois mois par acte regu Mtre Esaye Morel au nom de M. Pierre Rilliet tresorier
et ce moyennant 86 pistoles d'Espagne,» etc. R. C. C. Vol. 9 F° 31. Du 18 octobre
1678. «Livre au Sr Michel Joly etconsorsla somme de deux mille huictcents quarante
neuf florins pour la fönte de la Cloche du Rabat. Tresorerie. Vol. 135. »

Les Registres de la Chambre des Comptes nous fournissent encore les details

suivants:
Le 10 mai 1763, on decide de «faire remonter ä la nouvelle methode »les cloches

de la Clemence et du Rebat. Le 9 avril 1776, le Sr Contröleur signale que le Rebat

« se gäte et s'enleve par ecaille a l'endroit contre lequel frappe le battant et, comme

eile a deja ete tournee il propose de faire battre les coups de neuf heures par un
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marteau ». Le 3 mai suivant, un morceau pesant 35 livres se detacha de la cloche
« cependant eile a un son plus clair et plus agreable qu'auparavant». La plupart des

fondeurs genevois offrirent leurs services pour la refondre notamment Dreffet,
qui proposait d'en augmenter le poids de 16 quintaux. En 1780 il fut, fait la proposition

de 1'admettre a la bourgeoisie s'il descendait, refondait et remettait en place le

Rebat, le tout ä ses frais, on decida que si on lui confiait ce travail«il vaudrait mieux
lui payer en argent que par la Bourgeoisie. Que d'ailleurs comme il a beaucoup
d'ouvrage ä Geneve tant pour la ville, que pour la Suisse, la Savoye ou le Pays de

Gex, il n'est pas ä craindre qu'il aille s'etablir ailleurs.» La cloche ne devait etre
refondue qu'en 1845, voir N° 108.

36. 1682. Geneve. Horloge de l'Ile.
Petite cloche. D.: 0.44.
Deux anses ä filet.
Dans le haut, ornements. Au-dessous :

FESTINATE NAM EX ALTO AD ALTIORA VOCAT 1682

Au-dessous, de la date, croix de rinceaux.

37. 1699. Geneve. Temple de la Fusterie.
Petite cloche. D.: 0.46 (ne servant qu'ä l'horloge).
Deux anses a filet.
Dans le haut:

DIEV SOIT MOTE GARDE IC DO IV

Au-dessous armes de Geneve (type des armoiries de Jean Revillard).

38. 1709. Penay. Ancien temple Protestant.
D.: 0.51.
Anses sans ornements.
Dans le haut, acanthes dressees, au-dessous:

SIT NOMEN DOMINI BENEDICTOVM 1709 -

Au-dessous, face principale, croix de rinceaux. Face posterieure ifts.
Plus bas, acanthes.

39. 1718. Avully. Temple Protestant.
D.: 0.60.

Anses plates sans ornements. Vers les anses L B.
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Dans le haut, huit feuilles d'acanthe renversees. Au-dessous, un autre cercle
de feuilles renversees, de deux genres. Dans le bas:

NICOLAS BESSON FONDEVR LAVREIN HA FAIT LAN 1718

Au-dessus, dans un rectangle flanque de quatre feuilles d'acanthe (la feuille
inferieure coupe 1'inscription entre fondeur et laurein). Une cloche tenue par deux
lions rampants. Au-dessous, egalement entoures de quatre feuilles d'acanthe, deux
canons en sautoir. Sur la face, dans un cartouche en losange entoure de cinq feuilles
d'acanthe, un cercle contenant un petit ecusson de Geneve, surmonte du soleil et
de la devise, rappelant, par le type et la dimension les prix du College graves par
Dassier.

40. 1726. Bourdigny. Ancien temple Protestant.
D. :0.59.
Deux anses sans ornements.
Face principale, armes de Geneve (semblables ä Celles du N° 42). Au-dessus:

POST-TENEBRAS-LUX
Au-dessous 1726.

Plus bas, ecu ovale de gueules ä un chateau et un croissant en pointe (armes
Lullin) soutenu par deux lions et pose sur deux canons en sautoir. Au-dessous:

IEAN « REUILLAD *

*41. 1726. Geneve. Exercices de l'Arquebuse et de la Navigation.
D.: 0.26.

Deux anses sans ornements.

Dans le haut, sur les deux faces, un bateau ä deux rameurs, one troisieme

personne au gouvernail. Mat et vergue avec petit oriflamme. Plus bas:

1726
• VIVE LA BÖHME VMIOM • DE LA MAVIGVATIOM

• PIERRE AMTOIME • COLLAVIM • FOMDEVR

Cette cloche a disparu lors de la demolition de l'ancien stand de la Coulou-

vreniere en 1895.

*42. 1726. Geneve. Eglise de S^Germain.
Grosse cloche. D.: 1.20 (fig. 15).

Anses ä tetes humaines et ä cordelettes.
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Dans le haut, en une ligne:

I
POUR * LA « GLORE * DE * DIEU * IE •< SONNERAI «

A « ST GERMAIN « A « GENE * UE

Sur chaque face armes de Geneve surmontees de la devise

« POST TENEBRAS LUX «

Au-dessous 1726.

Plus has, sceau aux armes Lullin, pose sur deux canons en saatoir. Bord inferieur,
en une ligne:

* IAI ETE * FAITE * PAR * IEAN * REULLLARD « M „ FONDEUR «

DE * GENEUE » FILS * DE * FON * DEUR * DE * GENEUE -

Decrite par l'abbe Fleury, Notice sur
Veglise et la paroisse de Saint-Germain.
Geneve 1866, p. 10.

Fendue sur toute la hauteur, lors de

l'incendie du 25 juin 1904, cette cloche,
de meme que le N° 48, fut deposee dans
la cour du Musee archeologique, aux
Bastions. Elle fut vendue pour la fönte, en
1918.

Du 15 octobre 1725. — « Revillard,
fondeur, convenu avec luv pour la cloche
du Temple de St-Germain ä lui payer neul
sols par livre pour la fapon et de lui
ottroyer 5 ffs. pour le dechet en fournis-
sant par luy le fourneau et le bois et ä

l'egard des ouvriers pour couper le bois

on les lui fournira. »

Du 26 fevrier 1727. — Revillard,
fondeur de cloches. « A presente sa partie des

cloches qu'il a fondues savoir une du poids de 2632 livres pour St-Germain et cinq
petites du poids de 1454 livres.» R. C. G. Vol. 13, Fos231 et 313. Le N°40 etait sans
doute une des cinq petites cloches mentionnees ici.
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43. 1729. Satigny. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.65.

Anses carrees, sans ornements.
Dans le haut, filets d'ornements, au-dessous filets, plus has, ä quelques endroits

pendentifs.
Face principale, armes de Geneve surmontees du soleil et de la devise POST

TFNEBRAS LUX.
Face posterieure armes Lullin, l'ecu surmonte d'une couronne et tenu par deux

lions. Le tout pose sur deux canons en sautoir.
Plus has:

4 IEAN MARITZ LE FILS FONDEVR A GENEVE 1729.

44. 1739. Chene-Bougeries. Temple Protestant.
Exposee devant le temple. Felee en 1899. D.: 0.65.
Anses ornees de mascarons.
Dans le haut, un filet de rinceaux tres fms. Au-dessous, Hammes et feuilles

d'acanthe renversees. Face principale, dans un cartouche, armes de Geneve surmontees

du soleil et de la devise POST TENEBRAS LVX.
Face posterieure:

* FONDV A GENEVE PAR *
* SAMVEL * MARITZ *

* LANEE * 1739 *
Dans le has, un cercle d'anneaux entrelaces.
Du 14 avril 1739. — Cloche de Chesne. « On a regie le diametre ä 2 pieds 3 pouces

et a ete donne au Sr Maritz la commission de la fondre et de la rendre prete ä etre

posee ä la fin de juin prochain. Et qu'on consulte Mrs de l'artillerie pour le prix.»
R. C. C. Vol. 14. Fo 244.

Maritz fondit 3 cloches: celle de Chene, pesant 476 livres et deux autres pesant
respectivement 293 et 245 livres. Pour executer ce travail, il avait regu la vieille
cloche de Chene et 4 autres cloches. Celle dont il s'agit fut transferee, en 1758, de

l'ancien temple, situe ä Chene-Bourg, dans l'edifice actuel.

45. 1754. Cologny. Ecole communale.
D.: 0.39.
Anses sans ornements.
Dans le haut, en une ligne:

VICTOR CVSIN PARAIN ET IEANNE MARIE SOQVET MARAINE

Au-dessous, filet d'ornements. Plus has, Christ en croix avec Marie-Madeleine

embrassant le bois de la croix. De chaque cote un vase rococo. Puis n. deonna 1754.
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46. 1754. Geneve. Eglise de S^Germain.
D.: 0.60. Servant ä l'horloge.
Deux anses rondes sans ornements.
Face principale, armes de Geneve surmontees d'une couronne fleurdelysee.

Au-dessus, POST TEZEBRAS LUX
Au-dessous -es- 1754 «s.
Face posterieure, dans un cartouche de rinceaux:

FAITE PAR
J. LOUIS • REYILLARD

FOtfDEUR GENEW

Cette cloche servait autrefois ä l'horloge de Rive. D'abord a la porte de ce nom
et, apres sa suppression, au Grenier ä Ble, demoli en 1898. Apres etre restees en depot
pendant 10 ans, l'horloge et la cloche ont ete placees en 1908 au clocher de S^Ger-

main, les deux cloches de cette eglise ayant ete detruites par l'incendie de 1904.

47. 1756. Malval. Clocher en bois, dans le village.
D.: 0.73. Anses sans ornements.
Face principale, armes de Geneve, dans

un ecu circulaire, surmonte d'une couronne.
Au-dessus: POST TEtfEBRAS LUX.

Au-dessous 1756.

Face posterieure, cartouche de rinceaux
avec le nom de j. louis revillard, comme
au N° 46.

*48. 1765. Geneve. Eglise de S^Germain.
Petite cloche. D.: 1.03 (fig. 16).
Anses ä filets.
Dans le haut, un large filet d'ornements.

Au-dessous un motif du meme ornement
repete six fois.

Face principale, armes de Geneve dans

un ecu circulaire surmonte dune couronne.
Au-dessus, POST TE ZEBRAS LUX,

au-dessous 1765.

Face posterieure,un cartouche de rinceaux avec le nom de j. louis revillard,
comme au N° 46.

Decrite par 1'abbe Fleury (op. cit.).
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En partie fondue et brisee en plusieurs morceaux lors de l'incendie du 25 juin
1904, les debris de cette cloche furent deposes au Musee archeologique et vendus
comme vieux metal en 1918. Voir N° 42.

49. 1767. Hermance. Eglise catholique.
Grosse cloche. D.: 0.78. (Felee).
Petites anses ä rainures.
Dans le haut, feuilles d'acanthe dressees. Au-dessous, en deux lignes:

+ IM HOMOREM B • MAR • VIRG • HAMC CAMPAMAM • BEMEDIXIT R • D • I • F •

VERDEL HERMAMC • PAR •

PATRIMVS R • D • F • POPPOM VIC • DIT • LOCI + MATRIMA D • IOSEPHA

DECORSEMT MATA MARET AM 1767

Face principale Vierge et Enfant entoures de cherubins. Face posterieure, croix
de rinceaux. Au-dessous des inscriptions, filet de rinceaux et cherubins. Dans le bas

sur les cötes:

ä gauche: ä droite:

IAPPELLE A VOVS MOM DIEV I C LIVREMOM FOMDEVR

LES PEVPLES DE LA TERRE DE THOMOM MOVS A FAITES

ECARTEZ DE CE LIEV SIMD CL MERCIER

LA FOVDRE ET LE TOMMERRE COMS FAB MOVTELET *

IAC MOVTELET i

50. 1767. Hermance. Eglise catholique.
Petite cloche. D.: 0.69.
Petites anses ä rainures.
Dans le haut, en deux lignes:

+ ADORATE DOMIMVM IM ATRIO SAMCTO EIVS PSAL 28 BEMITE A L HOM

MEVR DE ST GEORGE

MOM PARRAIM EST EGR IEAM BRIGVET MOTRE RET MA MARRAIME H PHILI

PIME GVIDOM 1767

Meme Vierge, meme croix et memes filets que sur la grosse cloche.

Sur les cotes, une rosace de feuilles d'acanthe.
Ces cloches ont ete decrites par J. Mayor: Vancienne Geneve, Vart et les

monuments. (Vidise (PHermance.) p. 70, Geneve 1896.

1 Lisez Montillet.
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51. 1768. Cfligny. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.64. Servant a l'horloge.
Deux anses sans ornements.
Dans le haut lilet d'ornements, semblables ä celui clu N° 48.

Face principale armes de Geneve dans un ecu circulaire entoure de grenetis.

Au-dessus, POST TE74EBRAS LUX, au-dessous 1768 <»

Face posterieure, un cartouche de rinceaux avec le nom de J. louis revillard,
comme an N° 46.

52. 1769. Gy. Ecole communale.
D.: 0.22.

Bord inferieur G D F 1769.

53. 1773. Anieres. Ecole communale.
D.: 0.44. Anses sans ornements.
Dans le haut, femlles d'acanthes dressees. Au-dessous, en une ligne:

SIT NOMEN nOjMINI BENEDICTUM AUDIUNT ME CALVINIST^ UT INAM VENIRENT.

Plus bas, sur la panse, croix de filets. Dans le bas, d'un cote:

LUDovicus, de l'autre leon vrd fecit 1773.

La petite cloche de LaMuraz, HteSavoie, datee de 1767, est signee Louis Leonard
de Mcrteaux.

54. 1773. Vandceuvres. Tempie Protestant.
Grosse cloche. D.: 0.81.
Anses carrees sans ornements.
Dans le haut, feuilles d'acanthe dressees, plus bas, filet de rinceaux.
Face principale armes de Geneve avec la devise POST TENEBRAS LUX.

Face posterieure, cep de vigne avec trois grappes. Cote droit:

J I. L. GRANDNOM L

MA FAIT 1773 A

Cote gauche, une rosace de feuilles d Vantlie, en losange.

55. 1783. Compesieres. Eglise catholique.
Grosse cloche. D.: 0.92. (Servant a l'horloge.)
Anses ä tetes humaines.

ii
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Dans le haut, hu it feuilles d'acanthe. Au-dessous, en une ligne:

+ SR ANCELLON TISSOT ET DLLE MARIE FRANCOISE MARIN SON
EPOVSE SONT MES PARREIN ET MARRAINE

Au-dessous, face principale, Christ en croix. Plus bas:

LEVES VOVS 0 MÖRTELS LAVRORE VA PAROITRE
POVR CHANTER LES BIENFAITS DE VOTRE DIVIN MAITRE

Face posterieure Vierge et Enfant, couronnes. Au-dessous, un sceau octogone
avec une cloche au centre. En legende:

A • LIVREMON ' DE 1 PONTARLI ' MA * FAIT

D'un cöte du sceau 17, de Pautre 83.

56. 1786. Geneve. Temple de S^Gervais.
Grosse cloche. D.: 1.27. (Servant a 1'horloge.)
Anses ä tetes humaines.
Dans le haut, feuilles d'acanthe dressees. Plus has, face principale, entoure

de trois cötes LJ par un etroit filet de rinceaux:

NOBLES ROBERT GUILLAUME RILLIET
ANDRE JAQÖES BARABAN

FRANCOIS SARASIN
GABRiEL GRENUS

SEIGNEURS SINDICS

Au-dessous, coupant le filet d'ornements, armes de Geneve, blasonnees, sur-
montees du soleil et de la devise au-dessous: 1786.

Face posterieure; encadre par un etroit filet de rinceaux :

NOBLES CLAUDE PHILIPPE CLAPAREDE

JEAN FRANCOiS THELLUSSON

BARTHELEMY GALIFFE CONSEiLLER

PIERRE JOLLIVET TRESORIER GENERAL

ANCIENS SINDicS SEIGNEURS COMMIS

EN LA NOBLE CHAMBRE DES COMPTES

SR JEAN LOUIS PREVOST SECRETAIRE

SR JEAN JACOUES RICHARD CONTROLLEUR

DES BATIMENTS
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Au-dessous, dans un manteau tenu par cinq cherubins, flanque, de chaqne cote,
d'un vase rococo:

FAITE PAR JEAN

DANIEL DREFFET

MAITRE FONDEUR

A GENEVE

1786

Du 18aoüt 1786.— Cloche de St-Gervais. «Le Sr Controllern1 a dit que le Sr Dreffet
la relondra et replacera se chargeant de tous les frais moiennant la somme de fl. 1750.

Qu'on lui paie l'excedent du poids qu'il y aura en matiere. D. 0. l'avis a ete d'agreer
sa proposition en tant que l'on augmentera pas le poids de la clitte cloche de plus de

2 ä 3 quintaux. » R. C. C. Vol. 22. F° 456.

57. 1787. Vandctuvres. Ecole communale.
D.: 0.36. Anses sans ornements.
Dans le haut, un fdet d'ornements. Au-dessous:

S • MARIA ORA PRO tfOBIS AN NO 1ZSZ

Au-dessous trois feuilles cl'acanthe, renversees. Plus has, lace piincipale, Christ
en croix, au-dessous A.B.B in z\g.

Face posterieure, Yierge et Enfant, couronnes Une figure de femme, plantant
une croix dans la gueule d'un Dragon.

58. 1788. Cartigny. Temple protestlnt.
Grosse cloche. D.: 0.75. (Servant ä l'horloge).
Anses rondes sans ornements.
Dans le haut, Hammes et feuilles d'acanthe. Face principale, au centre, armes

de Geneve et devise POST TENEBRAS LUX. Face posterieure, dans un manteau
tenu par quatre cherubins, deux en haut et deux en has :

FAITE PAR JEAN

DANIEL DREFFET

MAITRE FONDEUR

A GENE\E

Au-dessous: 1788. De chaque cote un vase rococo

59. 1788. Cartigny. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.63.
Anses rondes sans ornements.
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Absolument semblable au N° 58, sauf un seul vase sur le flaue gauche.
En 1773, les paroissiens de Cartigny demandent une seconde cloche, on leur

en accorde une plus grosse, mais on ne permet pas d'en etabhr deux: et on envoie une
des cloches deposees ä l'arsenal ä condition de rapporter l'ancienne. R. G. G. Vol.
20, 1773, Fos 236 et 237. Le 8 fevrier 1878, Spectable Mange, Pasteur de Gartigny,
informe la chambre que «la cloche de son temple avoit one lente tres considerable qui
en rendoit le son tres sourd et tres mauvais.» Sur quoi on decida de commander quatre
cloches ä Dreffet, dont deux pour Gartigny. R. G. G., Vol. 22. 1788, Fos 563 et 572.

60. 1789. Carouge. Eglise catholique.
Petite cloche. D. : 0.80.
Anses sans ornements.
Dans le haut, en trois Jignes:

(1) VENITE PSALMUM DICITE DEO NOSTRO MARIA IOANNA BAPTISTA
NOMEN MEUM mr

(2) m RDUS HUMBERTUS GULLIERAT LIUIUS CARTHUSIA PRIOR
HABITACULO MEO RETEGTO ET ORNATO sm~

(3) PIE OPUS SUUM PRO SEQUENS NOVAM MIHI LUCEM DEDIT
ANNO 1789.

Au-dessus des inscriptions, feuilles d'acanthe alternant avec des Hammes,

au-dessous, un etroit filet de rinceaux.
Dans le bas, face principale, Ghrist en croix. Un moine (S1 Bruno) portant un

long baton. Face posterieure, Vierge et Enfant. Cote droit, S1 Martin, ä cheval,

partageant son manteau. Cote gauche, dans un manteau.

FAITE PAR IE AN

BAPTISTE PITTON

M VITRE

FONDEUR

A CAROUGE

1789

Provient de la Chartreuse de Pomier.

61. 1792. Vandieuyres. Temple Protestant.
Petite cloche. D.: 0.72.

Anses sans ornements.
Dans le haut, feuilles d'acanthe et Hammes. Au-dessous : POST TENEBRAS

LUX.
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Dans le has, d'un cöte, armes de Geneve. De l'autre, un vase rococo, Dans un
mantean flanque de quatre cherubins:

FAITE PAR IE AN

DANIEL DREFFET

MAITRE FONDEUR

A GENEVE

au-dessous : 1792

62. 1792. Veyrier. Eglise catholique.
Petite cloche. D.. 0.51.

Anses sans ornements.
Dans le haut, deux fenilles d'acanthe et deux Hammes. Au-dessous, en une ligne:

JE MAPPELLE MARIE AU FRAIS DE HABITANS DU CHATELLAR ET RN C FRANC Ol PUTIION

CURE DE SEISSELLE.

Face principale, Christ en croix. Face posterieure, Vierge et Enfant. Dans le

has: fecit i. b. pitton fondeur a carouge 1792.

63. 1797. Corsier. Eglise catholique.
D.: 0.92. Anses ä rainures.
Dans le haut 10 fenilles d'acanthe dressees. Au-dessous, en 3 lignes:

(1) J'APPARTIEN A LA COMMUNE DE CORSIER

(2) J'Al EUT POUR PARRAIN JEAN LOUIS DECHEVRENS AGENT MUNI¬
CIPAL & POUR MARRAINE MARION SAliSINE (ce nom a ete burine).

(3) PIERRE BUFFET ADJOINT MUNICIPAL

Au-dessous, face: 1° Christ en croix. En suivant a gauche; 2° S1 Jean portant le
calice, au-dessous s1 jean; 3° Ste Anne, assise, enseignant a lire a la Vierge debout
devant eile, au-dessous ste anne, au-dessus, soleil triangulaire; 4° dans un manteau,
tenu par trois cherubins, signature du fondeur Dreffet, comme au N° 58. Au-dessous,
1797; 5° la Ste Vierge, debout sur un trophee d'armes, portant l'Enfant Jesus. lis
out chacun un cherubin sur la tete; 6° Ste Therese, ä cöte d'elle un ange tenant un
livre ouvert, au-dessous ste Therese; 7° un ostensoir ayant au centre un soleil
triangulaire.

Decrite par J. Mayor. Fragments d'archeologie genevoise, B. S. II. T. II, livrai-
son I, p. 75.

64. 1797. Jussy. Temple Protestant.
Grosse cloche. D. 1.06 (servant ä l'horloge).
Anses ä tetes humaines.
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Dans le haut, feuilles d'aeanthe (Lessees. Face principale, armes de Geneve
entourees de cinq cherubins. Face posteiieure, nom dn fondeur Drefl'et, comme aux
N055 precedents, dans un manteau tenu par cinq cherubins. Au-dessous, 1797. Cotes,
un cavalier arme de toutes pieces, tenant une lance. Entre les jambes du cheval, un
ecu ovale avec deux Heches en sautoir. U11 vase rococo. Quatre irrenades allumees.
Un trophee: drapeaux, fusils, epees, tambour, etc. Voir n° 18.

Du 17 avril 1797. — « Lecture faite d'une petition de citoyens du district de

Jussy tendant ä obtenir la refonte d'une des cloches de leur eglise qui a ete cassee,
et dont ils sont prives depuis plus de quinze mois, ainsi que I'augmentation de

son volume. Dont opine le Conseil arrete d'accorder aux citoyens de Jussy les

fins de leur demande.» Reg. du Conseil Administratif.
La vieille cloche pesait 546 livres, on decida de porter le poids de la nouvelle

ä 1000 livres. R. C. C. Vol. 24, p. 83.

65. 1797. Thonex. Eglise gvtholiiiue.
D.: 0.93. Anses ä tetes humaines.
Dans le haut, feuilles d'acanthe dressees. Au-dessous, en deux lignes: la premiere

moulee la seconde gravee:

J'APPARTIEN A LA PAROISSE DE THONEX

JE VN JOSEPH FOSSEZ PARRAIN PERONNE LAISSU MARRAINE 1804

Au-dessous, Christ en croix. Ste Therese, au-dessous Ste Therese. Pierre,
au-dessous s* pierre. Ste Anne, au-dessous ste anne. Le nom du fondeur Drelfet,
comme aux Nos precedents, dans un manteau tenu par trois cherubins. Au-dessous,
1797. Puis trophee d'armes comme au N° 64. Ste Vierge, ostensoir. Mernes figures
qu'au N° 63. (A suivre.)
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